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Naturelle et surnaturelle, terre de sorcellerie
La sorcellerie existe depuis la nuit des temps et dans 
chaque civilisation. Pourquoi donc le Berry a-t-il, 
plus que d’autres endroits en France, cette réputation 
d’être le repaire des sorciers  ?  Déjà à l’époque 
gauloise, les druides1 le considéraient comme un 
lieu sacré.  Les vibrations transmises par les champs 
magnétiques terrestres seraient ici particulièrement 
puissantes. Certaines personnes, plus réceptives que 
d’autres aux bonnes ou mauvaises ondes,  auraient, 
dit-on, un rapport privilégié avec les esprits et l’au-
delà.
Dans les campagnes isolées, certaines croyances 
subsistent2 plus longtemps qu’ailleurs. C’est peut-
être pour cela qu’au Moyen-Age et durant les siècles 
suivants, de spectaculaires procès en sorcellerie se 
sont tenus dans la région. Il faut dire aussi que le lieu 
stimule l’imaginaire. Au petit matin ou à la tombée 
du jour, dans ces paysages de brumes, d’étangs et 
de forêts obscures, le paysan superstitieux peut 
aisément voir des signes surnaturels. Le passage 
d’animaux champêtres, le vol d’un hibou ou 
d’un corbeau sont autant de bons ou de mauvais 
présages3. Parfois même, on peut croiser une  
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« birette » (fantôme ou 
lutin4 farceur5) ou le 
redoutable «   meneur 
de loups ». On prétend 
également que si des 
croix sont dressées aux 
carrefours des routes, 
c’est pour chasser les 
sorcières qui avaient 
pris l’habitude de se 
rassembler là.
Au XIXe siècle,  dans 
chaque village, voire6 
chaque famille berri-
chonne, on trouve un 
«  rebouteux  » ou gué-
risseur. C’est le méde-
cin du pauvre. On le sollicite pour « barrer » (arrê-
ter) le feu d’une brûlure ou une maladie de peau. Il 
approche ses mains de la personne souffrante tout 
en récitant une prière et en s’aidant parfois d’une 
image pieuse ou d’un chapelet. Le don se transmet 
de génération en génération.

Le Berry est le cœur géographique de la France. Cette belle province rurale, qui s’étend 
sur les départements du Cher et de l’Indre se trouve au sud de la région Centre-Val de 
Loire. Loin des sites touristiques surpeuplés, le Berry renferme pourtant bien des trésors qu’il 
dévoile aux visiteurs attentifs, sachant observer et écouter. Il faut prendre le temps de parcourir ses 
chemins tranquilles à travers champs, rivières et vignobles, menant ici à une église romane ou là, 
à un château caché dans les bois. Seulement alors, vous pourrez découvrir l’âme de ce territoire, 
où croyances populaires et traditions campagnardes font encore partie du quotidien. Nous vous 
invitons à nous suivre en pays berrichon, entre nature, culture, folklore et superstitions. 
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Lexique                                       
1. druides (n. m.p.) : prêtres celtes
2. subsistent (v. subsister) : restent, durent
3. présages (n. m.p.) : signes qui annoncent le futur
4. lutin (n. m.s.) : petit personnage magique
5. farceur (adj. m.s.) : qui agit de manière drôle, qui se moque
6. voire (adv.) : ou même
7. chouette (n. f.s.) : oiseau de nuit
8. clouée (adj. f.s.) : attachée avec un clou (petite pointe en métal)
9. étable (n. f.s.) : construction pour abriter les vaches 

10. grange (n. f.s.) : construction pour conserver les végétaux
11. décimer (v.) : tuer, éliminer
12. au goût du jour : à la mode
13. ont ravivé (v. raviver) : ont redonné de la vie, de l’énergie
14. cistercienne (adj. f.s.) : qui appartient à l’ordre religieux de Cîteaux
15. écrin (n. m.s.) : jolie boîte qui sert à présenter
16. verdure (n. f.s.) : végétation
17. étangs (n. m.p.) : petites étendues d’eau non salée

 Marie-Laurence Meckler-Leluc

A voir, à faire dans la région

Mais qui peut faire le bien peut aussi faire le mal. 
A une époque pas si lointaine, il n’était pas rare de 
trouver une chouette7 morte clouée8 sur la porte 
d’une étable9 ou d’une grange10 dans l’intention de 
décimer11 un troupeau ou de ruiner une récolte ! La 

romancière George Sand, dont la 
superbe propriété se visite à 

Nohant-Vic dans l’Indre, 
a largement contribué 
à la réputation 
mystérieuse du Berry, 
notamment dans La 
mare au diable (1846) 
ou La petite Fadette 

(1849).
Dans la seconde moitié 

du XXe siècle, des conteurs 
régionaux ont remis au goût 

du jour12 les histoires fantastiques transmises 
oralement par les Anciens. Elles ont ravivé13 
l’intérêt pour la province et participé à sa légende. La 
sorcellerie a même son musée, à Blancafort dans le 
Cher. Aujourd’hui, le rationalisme a pris l’avantage 
sur les superstitions, mais en discutant un peu avec 
les habitants, vous verrez que des phénomènes 
inexpliqués se produisent encore en Berry...

Côté Cher  : A Bourges, suivez les pas de Jacques 
Cœur (un des compagnons de Jeanne d’Arc) dans son 
incroyable palais gothique et visitez la cathédrale. A 
Aubigny-sur-Nère, découvrez le château des Stuart, 
témoignage de l’alliance franco-écossaise établie 
durant la Guerre de cent ans. Contemplez des siècles 
d’histoire en l’abbaye cistercienne14 de Noirlac, 
fondée en 1136 et parmi les mieux conservées de 
France, à l’abri dans son écrin15 de verdure16.
Côté Indre  : Ne manquez pas le majestueux 
château de Valençay, propriété du prince de 
Talleyrand, ministre de Napoléon.  Respirez dans le 
parc naturel de la Brenne, pays des mille étangs17. 
Explorez les villages 
classés de Gargilesse, 
au charme romantique 
cher à George Sand, 
situés dans «  la vallée 
des peintres  », ou de 
Saint Benoît-du-Sault 
qui vous transporte au 
Moyen-Âge.
Partout dans le Berry  : goûtez aux fromages de 
chèvre, au vin de Sancerre et au pâté berrichon.


